
LE 

CLOCHER 

 

Pensée du mois : « Les gens sont comme des vitraux.  
Ils brillent tant qu’il fait soleil, mais quand vient 
l’obscurité, leur beauté n’apparaît que s’ils sont 
illuminés de l’intérieur. »  Elisabeth Kubler-Ross 
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Les quatre bougies 
Les quatre bougies brûlaient lentement. 

L'ambiance était tellement silencieuse  

qu'on pouvait entendre leur conversation. 

La première dit : 

" Je suis la paix ! 

Les gens n'arrivent pas à me maintenir. Je crois que je vais m'éteindre." 

Et diminuant son feu rapidement, elle s'éteint complètement. 

 

La seconde dit : 

" Je suis la foi ! 

Je suis superflue, les personnes ne veulent rien savoir de moi.  

Cela n'a pas de sens que je reste allumée." 

Quand elle termina de parler, une brise souffla suavement sur elle et l'éteignit. 

 

Triste, la troisième bougie se manifesta à son tour : 

" Je suis l'amour ! 

Je n'ai pas de force pour continuer, les gens me laissent de côté  

et ne comprennent pas mon importance.  

Ils oublient même ceux qui sont proches et les aiment." 

Et, sans plus attendre, elle s'éteignit. 

 

Soudain, un enfant entre et voit les trois bougies éteintes. 

"Mais c'est quoi ça ? Vous devez être allumées jusqu'à la fin." 

En disant cela, il commença à pleurer. 

 

Alors la quatrième bougie parla : 

" Ne soit pas triste, tant que j'ai ma flamme  

nous pourrons allumer les autres bougies. 

Moi, je suis l'espoir." 

 

Avec des yeux brillants,  

il prit la bougie de l'espoir et alluma les autres. 

 

Que l'espoir ne s'éteigne jamais à l'intérieur de nous. 

Et que chacun de nous sache être l'enfant  

qui avec l'espoir rallume, la foi, la paix et l'amour. 

 

      Auteur inconnu 
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 MESSE EN LA SOLENNITÉ DE SAINTE MARIE,  
TRÈS SAINTE MÈRE DE DIEU 

HOMÉLIE DU PAPE FRANCOIS (extrait) 

Mardi 1er janvier 2019 
 

(…) « Accueillons avec étonnement le mystère de la Mère de Dieu, comme les habitants 
d’Éphèse à l’époque du Concile. Comme eux, acclamons-la : « Sainte Mère de Dieu. » Laissons-
nous regarder par elle, laissons-nous embrasser, laissons-nous prendre par la main. 

Laissons-nous regarder. 
Cela, surtout dans les moments de besoin, quand nous nous trouvons empêtrés dans les nœuds 
les plus compliqués de la vie, regardons à juste titre vers la Vierge, vers la Mère. 
(…) Son regard maternel nous aide à nous voir comme des enfants aimés dans le peuple croyant 
de Dieu et à nous aimer entre nous, au-delà des limites et des orientations de chacun. (…) 
Regard de la Mère, regard des mères. Un monde qui regarde l’avenir sans regard maternel est 
myope. Peut-être les profits augmenteront-ils mais il ne saura plus voir, dans les hommes, des 
enfants. Il y aura des gains, mais ils ne seront pas pour tous. Nous habiterons la même maison, 
mais non comme des frères. La famille humaine se fonde sur les mères. Un monde dans lequel 
la tendresse maternelle est reléguée à un pur sentiment pourra être riche de choses mais pas 
riche de lendemains. Mère de Dieu, enseigne-nous ton regard sur la vie et tourne ton regard 
vers nous, vers nos misères. (…) 

Laissons-nous embrasser. 
(…) Dans la vie dispersée d’aujourd’hui, où nous risquons de perdre le fil, l’étreinte de la Mère 
est essentielle. Il y a partout tant d’éparpillement et de solitude : le monde est entièrement 
connecté, mais il semble être de plus en plus désuni. Nous avons besoin de nous confier à la 
Mère. (…) Marie est un remède à la solitude et à la désagrégation. Elle est la Mère de la 
consolation, qui console : elle est avec celui qui est seul. Elle sait que pour consoler, les paroles 
ne suffisent pas, il faut la présence ; là elle est présente comme mère. Permettons-lui 
d’embrasser notre vie. (…) 

Et puis, sur le chemin de la vie, laissons-nous prendre par la main. 
Les mères prennent par la main les enfants et les introduisent avec amour dans la vie. Mais 
combien d’enfants aujourd’hui, allant à leur propre compte, perdent la direction, se croient 
forts et s’égarent, de libres ils deviennent esclaves. (…) Combien, malheureusement, 
réagissent à tout et à tous avec venin et méchanceté ! La vie est ainsi. (…) Nous avons besoin 
d’apprendre des mères que l’héroïsme réside dans le fait de se donner ; la force, dans le fait 
d’avoir de la pitié ; la sagesse, dans la douceur. 
Dieu ne s’est pas passé de sa Mère : à plus forte raison en avons-nous besoin. Jésus lui-même 
nous l’a donnée, non pas à n’importe quel moment mais de la croix. Il a dit au disciple, à tout 
disciple : « Voici ta mère » (Jn 19-27). La Vierge n’est pas optionnelle : elle doit être accueillie 
dans la vie. Elle est la Reine de la paix, qui vainc le mal et conduit sur les voies du bien, qui rétablit 
l’unité entre ses enfants, qui éduque à la compassion. 
Prends-nous par la main, Marie. Agrippés à toi, nous passerons les virages les plus difficiles de 
l’histoire. Par la main, amène-nous à redécouvrir les liens qui nous unissent. Rassemble-nous 
tous (…) dans la tendresse de l’amour vrai, où se reconstitue la famille humaine. » (…)
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Histoire de notre Paroisse 

L'abbé Francis Le Dimeet nous a quittés en cette fin d'année dernière, à l'âge de 87 ans.  Ses obsèques 

ont été célébrées le mercredi 5 décembre en la basilique de Sainte Anne d'Auray. Francis a longtemps 

fait partie de notre communauté paroissiale en tant qu'aumônier de la maison de retraite Ti-Aïeul.  

En plus de cette fonction il assurait le culte à « Anne de Bretagne » et aidait parfois la paroisse aux 

week-ends et pour les obsèques… 

Francis est né et a été baptisé à Inzinzac-Lochrist le 14 juin 1931. Dernier d'une famille de six enfants, 

il a fait ses études à l'école de Mané Bihan, « élève moyen, dissipé, plus enclin aux jeux qu'aux 

apprentissages » comme il le disait. Dans ce pays des forges, sa jeunesse fut marquée par le courage et 

la combativité de ces forgerons curieux des conflits sociaux que générait leur situation de précarité. Le 

sens de la justice, le respect des hommes étaient des valeurs primordiales pour Francis. Il se souvenait 

des défilés de protestation et des processions religieuses qui se partageaient la voie publique avec d'un 

côté « l'Internationale » et de l'autre « le Magnificat », souvenirs qu'il aimait rappeler avec humour. 

Adolescence, jeunesse et c'est le séminaire : Sainte Anne d'Auray puis Vannes, « travail sérieux  

certes, mais peu d'ouverture sur le monde : conformisme, tradition, uniformité, nivellement des 

personnalités » avait-il noté. Avant d'être ordonné, il participa à la guerre d'Algérie « une parenthèse 

qui valut bien une retraite comme un temps de désert qui provoque la réflexion sur le sens de la vie et 

ce dont les hommes sont capables ». 

Puis vint le temps de la pastorale : après son ordination le 21 décembre 1957, son premier poste fut 

vicaire-instituteur à Quéven, puis vicaire sur la même paroisse. Dix ans plus tard, il est nommé 

missionnaire diocésain (membre d'un conseil consulté par l'évêque afin de proposer des solutions 

pratiques concernant l'activité pastorale). Il y restera trois ans avant d'être vicaire responsable des 

centres aérés et foyers de jeunes de Lorient. En 1975 il deviendra le recteur des paroisses de Calan et 

Lanvaudan et l’aumônier du Mouvement Chrétien des Retraités (MCR) pour cette zone lorientaise.  

En 1990, il est nommé recteur de Crach - Locmariaquer - Saint-Philibert. Survient la maladie qui  

le contraint à se retirer de ses fonctions de responsabilité et il va maintenant être « au service »  

des paroisses de Lanester (Notre-Dame-du-Pont et le 

Plessis), jusqu'en 2003, année durant laquelle il prend en 

charge l'aumônerie de la maison de retraite de Kergoff 

(aujourd'hui Ti-Aïeul). Il occupait une petite maison, 

rénovée et encore occupée à ce jour, vestige de l'ancienne 

propriété de Madame Gadaud léguée à la commune de 

Caudan en 1916, en face de l'IME actuel. Il y restera 

treize ans. Doté d'un caractère jovial, enjoué, Francis 

n'hésitait pas à dire ce qu'il pensait en bien ou en mal, 

avec humour peut-être mais en vérité. 

Le 3 mai 2017, bien malade, il demande à entrer à la maison Saint-Joachim. Conscient de son état,  

il se prépare à sa fin de vie, une vie de soixante et une années de sacerdoce.  

Que le Seigneur qu’il a tant servi l'accueille dans son paradis. 

Jacques Pencréac’h

Il occupait une petite maison 
en face de l'IME actuel 
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Noël 2018 

Pas à pas vers Noël était le thème de l’Avent. Dimanche après 

dimanche, ces pas nous ont menés vers la crèche de l‘église ce lundi 

24 décembre à 19h pour la messe de la Veillée de Noël : une belle 

messe des familles. 

« Noël c’est accueillir l’autre, en particulier le plus petit, le plus pauvre »    

nous rappelle le conte lu et mimé. 

Les enfants portant des votives allumées remontent l’allée centrale : un chemin de 

lumière mène l’Enfant Jésus, porté par Angèle, dans la crèche. 

Autre temps fort, les enfants des écoles déposent les pas qu’ils ont décorés et découpés 

pour tracer les chemins qui mènent à la crèche. Ilan interprète, de sa voix claire, « Noël 

a mille couleurs ». Spontanément l’assemblée applaudit, intense bonheur pour Ilan et 

pour chacun de nous. 

À la sortie de la messe, les adultes, les enfants sont accueillis par le Père Sanctus au 

fond de l’église. Et ce sont des « Joyeux Noël » partagés avec un sourire, une poignée de 

main chaleureuse. 

Une cérémonie magnifique, une animation soignée et des chants connus ont permis à 

l’assemblée - l’église était comble - de vivre un Noël de promesse et de fraternité. Dans 

notre société sécularisée, quel souffle d ‘espérance ! 

C’est tout cela Noël ! 

                     MERCI !                BRAVO ! 

à toute l’équipe de préparation pour : 

                      La célébration... 

                                                           Le conte... 

                                                                                         La crèche...  

Marie-Claire Bardouil

https://www.google.com/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwiXxZGw68nfAhVNzhoKHQBtAsgQjRx6BAgBEAU&url=https://fr.123rf.com/photo_71475714_ic%C3%B4ne-d-impression-de-pied-hogh-qualit%C3%A9-silhuette-signe-de-traces-humaines-pour-web-deasign-ou-applica.html&psig=AOvVaw0hush4MTX2vi1Z5wbGMl1D&ust=1546337766932814
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Lorsque vous recevrez ce bulletin de février, ce sera la Chandeleur ! 

Et dans la grisaille de l’hiver, il est bon de se rappeler cette fête des lumières, celle qui clôt 
le cycle de Noël. 

On aime tous ce 2 février car il fait resurgir de beaux souvenirs d’enfance. 

Qui n’a pas connu chez lui la séquence des crêpes en ayant eu la chance d’avoir auparavant, 
dans sa famille, la signification religieuse de cette fête ? 

Moi, je me souviens tout 
particulièrement de ma mère qui, 
dès le matin, préparait la pâte pour  
la laisser reposer avant de la verser 
dans une poêle bien beurrée, à la 
chaleur de la cuisinière en fonte !  
Ce jour-là, elle sortait d’un écrin à 
bijoux un louis d’or transmis par la 
génération précédente. D’une main 
elle faisait sauter sa crêpe, de l’autre 
elle serrait très fort la pièce comme un 
talisman. C’était ainsi compter sur 
une nouvelle année généreuse ! 

Et nous, les enfants, ne perdions pas une miette d’explication ni de gestes et encore moins 
de crêpes. Il m’en reste au cœur et à la bouche une saveur bien ancrée. 

Je me rappelle aussi que le jour suivant, nous défaisions la crèche faite avec amour sur le 
buffet de la cuisine. 

C’était moins gai de tout ranger précieusement dans du papier de soie puis dans de vieilles 
boîtes à chaussures ; mais on nous faisait remarquer que les jours s’allongeaient 
sérieusement et que les oiseaux commençaient à se faire entendre. Les beaux jours allaient 
venir ! On ne devait pas s’appesantir sur la clôture du temps de Noël. 

Qu’en est-il aujourd’hui ? Depuis l’an 472, toujours la même ponctualité à fêter  
la Présentation de l’enfant Jésus au Temple, par Joseph et Marie, quarante jours après  
sa naissance. Fêter aussi la reconnaissance, par le prophète Syméon, de Jésus,  
Lumière d’Israël.  

Chandeleur : Fête des Chandelles. Et même avant le Ve siècle, les paysans purifiaient leur 
terre en portant des flambeaux avant les semailles. 

Alors, avant de déguster les crêpes, allumons une chandelle pour perpétuer le vrai sens de 
ce 2 février et ne manquons pas de le fêter en famille ou entre amis autour d’une kyrielle 
de crêpes.  

Et que malgré le temps qui passe inexorablement, l’esprit de Noël demeure !  

Laurette Vagneux
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Au commencement est le don : don de la vie, don de l'amour, don de la foi. 

L'Évangile s'ouvre sur le don de Marie et de Joseph au Temple :  

ce petit enfant est offert - consacré - au Seigneur. 

Le vieillard Syméon annonce que 

cet enfant, par le don libre et 

total de sa vie, sera Lumière pour 

tous. La Bonne Nouvelle du salut 

s'éclaire de cette dynamique 

ouverte définitivement dans le 

mystère pascal : "Il n'y a pas de 

plus grand amour que de donner 

sa vie pour ses amis". 

À la suite du Christ, les baptisés 

sont appelés, de diverses 

manières, à comprendre et à 

construire leur existence sous le 

signe du don : apprendre au fil des années à donner et à recevoir, se 

donner pleinement dans le mariage, engager toute sa vie en communauté 

avec d'autres à la manière de tel ou tel grand témoin de la foi. Devenir 

chrétien, c'est l'apprentissage lent et patient mais fécond d'une vie 

donnée. 

Les religieux et religieuses, qui consacrent d'une manière originale et 

particulière leur vie, manifestent - modestement mais radicalement - 

dans l'Église et dans notre société, la possibilité d'un don de soi dans un 

projet de vie tournée vers les autres et vers Dieu. L'obéissance, le 

célibat et la pauvreté sont alors l'expression concrète d'une volonté qui 

se décentre d'elle-même pour librement recevoir de l'autre - de la 

communauté - sa mission à la suite du Christ. La vie consacrée nous 

rappelle que Dieu nous donne gratuitement de nous donner librement !  

Père Luc Crépy, Eudiste, président de la Conférence des Supérieurs Majeurs de France - Prions en Église
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Prière pour la Lumière de la Paix de Bethléem* :   

Comme un phare dans la nuit  

 

Seigneur notre Dieu, 

Nous voici devant toi, hommes et femmes 

Souvent perdus dans la pénombre des à peu près, de l'incertain et de l'éphémère. 

L'obscurité nous entoure toujours, dissimulant l'espoir possible, 

Masquant la rencontre qui nous relèverait. 

Et pourtant, Seigneur, tu es là. 

Comme un phare dans la nuit, ta lumière guide notre route,  

Mais nous n'en voyons souvent que la lueur intermittente, passagère. 

Fais grandir en nous la confiance, celle qui met le cap sur ta clarté,  

À l'horizon de nos existences. 

Alors nous serons ensemble face à toi, et non plus isolés dans nos ténèbres. 

La nuit sera complice de notre espérance, et non plus prison de nos échecs. 

La clarté parsemée de nos bougies répondra en miroir au ciel étoilé de Noël. 

Nos vies s'illumineront pour les autres, pour ceux qui sont loin, ceux qui sont seuls, 

Ceux qui ploient sous leurs fardeaux,  

Pour ceux qui ont des décisions importantes à prendre, 

Comme pour ceux qui sont dénués de tout et n'ont plus rien à décider pour eux-mêmes. 

Seigneur, comme un phare dans la nuit, 

Tu fais naître en nous la joie du chemin retrouvé, la sérénité d'un avenir sûr. 

Que ta promesse soit notre force, 

Pour que nous portions au monde l'éclat de ton amour et la lumière de ta paix. 

Amen. 

Pasteur Geoffroy Perrin-Willm, Équipe Nationale Éclaireuses Éclaireurs Unionistes de France 

* La Lumière de la Paix de Bethléem est un événement scout chrétien qui se déroule chaque année pendant la période de 

l'Avent. Allumée dans la grotte de la nativité à Bethléem, la lumière est rapportée à Vienne, puis transmise de main en main 

partout en Europe. Elle constitue un symbole de paix, que l'on peut diffuser, recevoir ou encore envoyer à un proche. 
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Martyrs en Algérie 

De la vire rocheuse depuis laquelle le sanctuaire de 

Notre Dame de Santa Cruz surplombe la 

Méditerranée et la cité d’Oran, s’est élevé le 8 

décembre dernier un immense souffle d’espérance 

à l’occasion de la béatification de Pierre Claverie, 

évêque et de ses 18 compagnons, martyrs durant 

les heures les plus sombres de la guerre civile  

en Algérie. 

Incontestablement, la paix échangée ce jour-là, entre Mgr Jean-Paul Vesco, les prêtres 

catholiques et les nombreux imams algériens présents à cette intense fête, aura été un 

moment marquant. 

Des messagers ont été tués mais le message continue de cheminer. 

Spirituellement mais aussi politiquement, ce 8 décembre fut un jour important qui a 

rapproché deux rives, deux peuples, deux « fois ». 

Gaël Brustier, politologue et essayiste 

Brèves 

Vœux du Maire : Ceux qui ont eu la possibilité de participer à la présentation des vœux de fin d’année 

à Caudan auront certainement été sensibles à l’allocution de notre Maire, Gérard Falquerho. 

Avant de présenter le bilan de l’année écoulée, les projets et travaux en cours pour l’année à venir,  

il a tenu à exprimer sa volonté et son souci partagés par toute son équipe municipale, de tisser ou 

retisser du lien social, de développer les contacts de proximité pour écouter et répondre au mieux à 

tous les administrés. Dit en termes très chaleureux, ce premier vœu a pu n’avoir qu’un écho 

rassurant, de plus, réconfortant et protecteur.  Merci Monsieur le Maire. 

 

 
 
 

L’amour vrai - Au seuil de l’autre de Martin Steffens chez Salvator.  

Ce philosophe catholique propose l’une des contributions les plus marquantes à  

ce jour, à la construction d’un discours positif contre la pornographie. 

À lire absolument !  

 
 

 

Merci à tous ceux et celles qui nous adressent des articles divers, fort intéressants, pour alimenter  

le Clocher et permettent ainsi d’en pérenniser l’édition. Qu’ils soient encouragés par le fait que c’est 

le Bon Dieu qui paie les piges !
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ET SI ON JOUAIT UN PEU ? 
https://www.portstnicolas.org/catamaran/les-mots-meles-de-psn/ 

Allumée 

Assurance 

Aurore 

Chandeleur 

Chandelle 

Chemin 

Confiance 

Errance 

Étincelle 

Étoile 

Guide 

Lampe 

Lueur 

Lumière 

Nuit 

Objectif 

Route 

Seigneur 

Soleil 

Ténèbres 

Veilleuse 

Vous trouverez dans cette grille de mots mêlés les mots de la liste ci-dessus 

(ils sont à la verticale, l’horizontale, la diagonale, montantes ou 

descendantes, de droite à gauche ou de gauche à droite). Quand vous 

les aurez trouvés et barrés, il vous faudra encore trouver un mot (à la 

verticale, l’horizontale, la diagonale, montantes ou descendantes, de 

droite à gauche ou de gauche à droite) qui a été omis dans la liste.  

Il restera alors des mots (les cases noires sont les séparateurs de mots) qui, 

une fois reconstitués et ordonnés formeront une phrase biblique qui parle 

de Dieu et de la lumière. À vous de les découvrir. Bonne recherche ! 
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Fêtes de la foi 
 

5 mai 2019 : Remise du Notre Père 

19 mai 2019 : Confirmation à Lanester 

26 mai 2019 : Première communion 

30 mai 2019 : Profession de foi 

 
 

 

  

 

 

Dates à retenir 

• Samedi 2 mars : Temps fort des "profession de foi" au presbytère de 9h à 12h 

• Samedi 9 mars : Temps fort des CE2 au presbytère de 14h à 17h 

 

L’accueil des CE1 

Le samedi 5 janvier, les enfants en 1ère année 

de catéchèse qui se préparent à recevoir le 

« Notre Père » au mois de mai sont venus au 

presbytère de 14h à 17h. Le 6 janvier c’était 

leur accueil en Église avec leur ainé dans la 

foi au cours de la messe dominicale. 

Il leur fallait comprendre que maintenant encore, comme lorsque nous avions leur âge, c’est toujours bien 

la Bonne Nouvelle qui est annoncée : Jésus invite chacun à devenir ami de Dieu. 

Il s’agissait aussi de découvrir l’histoire de l’Alliance de Dieu avec nous et de prendre conscience que cette 

histoire est toujours actuelle. Dieu nous aime pour la vie ! C’est le plus beau cadeau à offrir à nos enfants ! 

Les enfants n’apprennent plus comme nous, les livres ont changé. Nous utilisons les moyens que l’on nous 

offre, grâce à des équipes qui réfléchissent et qui travaillent sur de nouveaux documents. Merci aux services 

de catéchèse pour tout le travail fait pour offrir à nos enfants le goût et le plaisir de nous retrouver  

en catéchèse. 

Ce qui est important c’est que chacun des enfants apprenne avec son cœur. Comme ils nous le disaient,  

« on est tous différents, on peut donc apporter des choses différentes », et oui... belle réflexion pour  

des CE1. 

Croire ne se décrète pas, de même qu’on ne peut aimer sur commande. Pour aimer quelqu’un, il faut le 

connaitre et passer du temps avec lui, d’où nos temps forts. 

Pour croire en Dieu, c’est la même chose, il faut prendre du temps pour Lui, découvrir l’histoire de son 

peuple, Le rencontrer dans la prière. 

Prière : 

Dieu notre père, avec la naissance de Jésus, ton règne s’est approché de nous. 

Ton fils est venu pour tous les hommes, de tous les temps et toutes les cultures. 

Nous sommes tous appelés au bonheur de reconnaitre que Jésus est le Messie. 

Les mages ont fait cette expérience. Ils ont été attentifs au signe que tu as donné et ils ont vu 

l’étoile qui brillait dans la nuit. 

Aide-nous aussi à trouver notre chemin dans la nuit. 

Donne-nous la foi, ce point lumineux qui guide nos pas. 
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Merci à Stéphanie pour son aide. 

Merci à Yllan, pour la confection des galettes des rois pour les enfants du CE1. 

Merci aux enfants et aux aînés dans la foi, pour ce beau partage. 

Françoise Lacroix 

L'intériorité et la prière du « Notre Père » 

Le samedi 12 janvier, les enfants de CM1 et CM2 avaient le plaisir de se retrouver de 9h à 12h au presbytère. 

Ensemble nous avons découvert le livret proposé par le service catéchèse « L'intériorité et la prière du 

"Notre Père" ». 

Il existe différentes manières de prier : 

• La prière d'action de grâce : il s'agit de reconnaître ce que Dieu nous 

donne. Cette prière s'enracine dans le quotidien et les rencontres, elle 

consiste à remercier Dieu pour des évènements simples de la vie. 

• La prière de louange : c'est la prière de l'enthousiasme ! Il s'agit de 

s'émerveiller devant l'amour de Dieu. 

• La prière de demande : le Christ lui-même nous invite à demander : « Demandez... cherchez... 

frappez, on ouvrira » (Luc 11,9). Il répond à nos demandes par son amour, non pas toujours comme 

nous le souhaitons, mais en nous donnant son Esprit. La prière de demande nous invite à prier les 

uns pour les autres. 

• La prière de demande de pardon : c'est se reconnaître soi-même devant Dieu, accepter ses forces 

et ses faiblesses, reconnaître ses fautes, ses erreurs. 

• La prière de méditation : à partir d'un texte biblique, la prière de méditation invite à demeurer 

auprès du Seigneur. 

• La prière de contemplation (ou oraison) : son modèle est l'attitude des disciples qui se laissent 

saisir par le Christ transfiguré et qui contemplent la gloire de Dieu. La contemplation est présence 

de Dieu, regard aimant sur Jésus, écoute recueillie de sa Parole, dans le silence. 

Quelques attitudes de prière : la tradition chrétienne est riche de gestes et attitudes que nous pouvons 

intérioriser pour exprimer la prière. 

• Faire le signe de croix : il est le signe des chrétiens, du baptême, le rappel de la mort et de la 

résurrection du Christ. 

• Être assis : c'est se disposer à une attitude d'écoute et de méditation. 

• Se tenir debout : c'est manifester une attitude de respect, d'attention, d'accueil, d'acclamation, de dignité. 

• S'agenouiller ou s'incliner : c'est entrer dans une attitude de recueillement, d'humilité, de 

supplication. C'est se prosterner, se mettre dans une attitude d'adoration devant plus grand que soi. 

Nos mains accompagnent notre prière : 

• Mains ouvertes pour s'ouvrir tout entier à la parole de Dieu ou pour dire le « Notre Père ». 

• Mains jointes en positions de demande. 

• Mains levées pour acclamer. 

Mots d'enfants : 

- Dans notre « coin prière », on a fait plus attention à nos gestes et nos paroles. 

- Nous avons hâte à notre prochaine rencontre pour découvrir la suite de notre livret. 

- Merci à toutes les personnes qui donnent de leur temps pour nos temps forts, on aime se retrouver et partager.  

Françoise Lacroix 
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En marche vers la profession de foi 

Le samedi 12 janvier, les jeunes se préparant à leur profession de foi se sont retrouvés au presbytère de 14h 

à 17h. Beaucoup se posent la question : « c'est quoi la profession de foi ? ». 

La profession de foi n'est pas un sacrement. 

Ces rencontres leur permettent de réfléchir sur leur foi, c'est aussi souvent une 

célébration qui compte pour les familles. C'est une démarche importante dans 

l'itinéraire des jeunes. 

Après quelques années de catéchèse et de vie ecclésiale, c'est un rite de passage qui 

souligne leur capacité à intérioriser et s'approprier la foi chrétienne pour en 

témoigner « en paroles et en actes » 

Cette démarche manifeste l'engagement personnel de chaque jeune dans la foi, avec le potentiel propre à 

son âge. Un engagement qui invite chacun à une décision libre du cœur et de la raison, pour être sujet de la 

foi et d'une vie inspirée par l'Esprit Saint. 

Une proposition à poursuivre la route : la catéchèse, la recherche croyante, c'est l'affaire de toute la vie, à 

commencer par l'étape de l'adolescence, et l'initiation au sacrement de la confirmation. 

 

Parole de Mgr Jean-Michel Di-Falco : 

Proférer, faire profession, c’est dire, exprimer quelque chose d’important devant témoins. En présence de 

Dieu, du prêtre, de tes parents et de tes amis, tu es invité à répondre par l’amour, à l’amour que Jésus a pour 

toi. Tu le choisis comme compagnon de marche sur le chemin de la vie. 

Connais-tu les tournesols ? Sais-tu pourquoi on appelle ainsi cette plante ? C’est parce que sa fleur qui 

ressemble elle-même au soleil, se tourne toujours, vers le soleil. Elle ne peut s’en passer pour vivre. Tu y 

feras attention cet été ! 

Comme les tournesols ont besoin de soleil, nous, nous avons besoin d’amour pour vivre. Nous ne pouvons 

nous passer de l’amour de Dieu pour vivre en plénitude et trouver le bonheur. Nous sommes appelés à être 

toujours tournés vers Dieu pour recevoir ses dons. Jésus-Christ est le Fils de Dieu, mort et ressuscité, présent 

aujourd’hui parmi nous par son Esprit. Croire cela, c’est avoir la foi.  

La foi n’est pas un règlement. Ce n’est pas « Il faut faire ceci ou cela ». La foi est une réponse à l’amour 

du Christ. Quand on aime, cela se voit, cela se sent. Il ne suffit pas de dire je t’aime, il faut le prouver. 

Prouver à Jésus qu’on l’aime, c’est faire tout son possible, avec son aide, pour que notre vie ressemble à sa 

vie. C’est rejoindre, dans l’Église, ceux et celles qui veulent ensemble répondre à l’amour du Christ et 

recevoir de son corps et de son sang la force d’aimer comme Dieu aime.  

Tu rencontreras sans doute des difficultés dans ta vie chrétienne. C’est normal ! C’est tout au long de sa vie 

que l’on doit faire profession de foi. Surtout, n’aie pas peur ! Tu n’es pas seul sur le chemin, Dieu t’aime 

depuis toujours et il ne t’oubliera jamais. 

Françoise Lacroix
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La Journée Mondiale de Prière 

La JMP a déjà une longue histoire : Ce mouvement est né aux USA en 1887. 

Après la guerre de Sécession une grande détresse humaine s’installe dans le pays. 

Bouleversée par cette misère une femme, présidente du Comité des femmes de l’Église 

presbytérienne, Mary Ellen appelle à célébrer une journée de Prière. Elle croit que celles qui 

prieront ensemble avec assiduité seront les avocates de ceux qui sont sans pouvoir :  

la 1
ère

 Journée de Prière nationale est née. 

Par la suite le mouvement s’internationalise : 

• En 1930 l’Armée du Salut se joint au mouvement en France. 

• En 1988 l’association française « JMP-France » se fonde à Strasbourg. Lors de son Assemblée 

Générale, en octobre dernier, elle vient de fêter ses 30 ans. 

• En 1971 l’Action Catholique des Femmes rejoint le mouvement. 

• En 1996 célébration à Caudan préparée par des membres de l’ACF (20 personnes 

présentes). 

• Depuis 2002 une dizaine de femmes (catholiques, protestantes et évangéliques) se 

réunissent pour préparer et célébrer cette journée sur le Pays de Lorient.  

La JMP est le mouvement mondial œcuménique le plus ancien.  

Sa devise est : « S’informer, Prier, Agir » : 

• S’INFORMER : Chaque année la célébration est rédigée par les femmes chrétiennes d’un 

pays différent. Elles présentent leur pays et nous informent de leurs préoccupations. 

• PRIER : La richesse des thèmes proposés, mille manières de dire Dieu, nous permettent de 

vivre la richesse de la foi chrétienne dans sa dimension internationale et œcuménique. 

• AGIR : L’offrande est un moment de solidarité : des projets éducatifs, sociaux, sanitaires 

voient le jour grâce à nos dons et permettent la lutte contre l’injustice, la violence,  

la misère… 

La célébration a lieu le 1
er
 vendredi de mars chaque année : 180 pays, 400 localités France,  

1 620 000 personnes dans le monde entier prient avec les mêmes mots, la même liturgie traduite 

en 113 langues et dialectes. 

Cette année la célébration est préparée par les femmes de Slovénie. 

Elle aura lieu le vendredi 1
er
 mars à 20h  

à l’Église Apostolique de Quéven, 6 rue Édouard Herriot 

sur le thème « Venez car tout est prêt ». 

Venez nombreux, hommes, femmes et jeunes,  

prier avec nous, avec et pour les femmes de Slovénie. 

Le logo de la JMP : Les 4 angles représentent les 4 points cardinaux : venant du monde entier 

nous nous réunissons pour prier. Chaque angle symbolise un être humain agenouillé en prière.  

Le cercle qui nous unit toutes et tous représente le monde dans lequel nous vivons. 

L’équipe œcuménique de préparation de la JMP sur le Pays de Lorient 
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Ils nous ont quittés pour la Maison du Père : 

8 janvier 2019 ............ Germaine LE CARRER, 82 ans 

9 janvier 2019 ............ Eugène LE PAILLARD, veuf de Madeleine LE HÉNO, 87 ans 

 

 

Rappel : Si vous souhaitez faire paraître un article dans le prochain bulletin, merci 

de le déposer au presbytère ou de l'adresser par mail à l'équipe de rédaction 

impérativement avant le mercredi 6 février 2019, en précisant  

"pour le bulletin". Passé ce délai votre article ne paraîtra que le mois suivant. 

Pour le bulletin suivant, les articles seront à remettre avant le  

mercredi 13 mars 2019. N'oubliez pas de signer votre article… 

Le comité de rédaction du bulletin se réserve le droit à la parution. 
 

Jeudi 7 février 2019 ..........................  

Vendredi 8 février 2019 

Dimanche 10 février 2019 .. 10 h 30 : ......... Dimanche de la santé : en cette occasion, les personnes qui le 

désirent pourront recevoir le sacrement des malades, s'inscrire dès 

que possible au presbytère 

 14 h : ......... Grand loto au profit de France Parkinson  
à la salle polyvalente de Pont-Scorff 

Vendredi 1er mars 2019 ........... 20 h : ......... Célébration de la JOURNEE MONDIALE DE PRIERE  
à l’Église Apostolique de Quéven, 6 rue Édouard Herriot 

Mercredi 6 mars 2019 ......... 18 h 30 : ......... Mercredi des Cendres 

Vendredi 1er mars 2019, JOURNEE MONDIALE DE PRIERE 

La prochaine célébration du vendredi 1er mars 2019, est préparée par les 

femmes chrétiennes de Slovénie. Elles nous invitent à réfléchir à partir du texte 

de la parabole du grand banquet dans l’évangile de Luc14 ; 15-24,  

sur cet appel : « Venez, tout est prêt ! » 

Par cette belle invitation, elles nous appellent à élargir, à construire et consolider 

des communautés autour de la table de Dieu. 

Pour nos sœurs slovènes, nous pourrions voir cette affirmation  

au niveau géopolitique. Tout était prêt pour que cette jeune république  

rejoigne l’Union Européenne en 2004. 

Mais l’évangile de Luc nous parle d’une autre alliance, celle des chrétiens :  

La maison de Dieu est un lieu de bonheur et de vie où résonnent des éclats de joie.  

La porte de la maison de Dieu est toujours ouverte.  

Il nous suffit tout simplement de venir car notre place est déjà prévue, notre nom déjà inscrit. 

 Horaire des messes : Permanence d'accueil : 
 Samedi à 18h30 Lundi, mardi, mercredi, jeudi, vendredi : 

 Dimanche à 10h30 Le matin de 10h à 11h30 

 Du mardi au jeudi à 9h au presbytère 

 Presbytère de Caudan : 2, rue de la Libération  -  Tél. : 02 97 05 71 24 

 Email : paroissecaudan@gmail.com Site internet : www.paroisse-caudan.fr 

MOUVEMENT PAROISSIAL 
 

9 h - 18 h :........ Braderie du Secours Catholique à la salle de la Mairie 

mailto:paroissecaudan@gmail.com
http://www.paroisse-caudan.fr/
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 Bible 

Un petit garçon ouvre la grosse bible familiale. 

Il est fasciné et regarde les vieilles pages jaunies. 

Soudain, quelque chose tombe de la bible.  

Il ramasse l'objet, le regarde attentivement et 

voit que c'est une vieille feuille d'érable qui 

avait été pressée entre les pages. 

« Maman, regarde ce que j'ai trouvé ! » 

« Qu'as-tu trouvé là, mon chéri ? » demande  

sa mère. 

Avec une voix étonnée, il répond : 

« Je pense que c'est le sous-vêtement d'Adam. »  

 

 
 

 Fleurs 

Un type entre chez un fleuriste. Il voit une 

grande pancarte et il lit : « Dites-le avec 

des fleurs ». Alors il appelle une vendeuse 

et lui glisse : 

- Je voudrais des fleurs artificielles ! 

C’est pour un mensonge… 

 - Votre père était pivert et votre mère pigeon-

voyageur, et vous, quelle est votre 

spécialité ? demande-t-on à cet oiseau. 

- Eh bien ! Moi je frappe à la porte quand 

j’apporte les messages. 
 

 

 

 Lettres d’Enfants 

Cher Dieu, Dimanche prochain, si tu regardes 

dans l’église, pendant la messe, je te 

montrerai mes nouvelles chaussures.  

Violette. 

 La maman d'un enfant turbulent discute 

avec une voisine :  

- Mon fils ne fait que des bêtises.  

- Achetez-lui un vélo.  

- Vous croyez qu'il arrêtera ?  

- Non, mais il ira les faire plus loin. 
 

 Revenir 

Je ne suis pas allé partout, mais je suis revenu 

de tout. 

Coluche 


